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marina, ou le r<^8idu niuKinatique, fut enrichi dun» certain» conatituants

dérivén de ces rocheo et, en tte crii^tallisant, forma des dykes ou de8 veines

de minéraux tels que le diopside, la icroasulaire et l'idocrase. Des observa-
tions toutes récentes montrent que les veines de ces minéraux, contenant
de forts pourcentages de chaux, se présentent plus fréquemment dans les

mines de chromite qu'ailleurs, c'est-à-dire qu'elles sont associées avec une
roche qui était à l'origine presque de la pyroxénite par la composition
et qui contenait une quantité appréciable de chaux.

On croit que la genèse des veines de colerainite doit s'expliquer de la

même manière. Toutefois, en ce eus, un silicate hydraté, d'alumine •

et de magnésie a été formé, ne contenant pas de chaux, et il est intéressant

;!(• remarquer que la colerainite n'a été trouvée que dans des mincis

(l'amiante, où la roche encaissante primitive était une jiéridotite contenant
[K'U ou jK)int de chaux. •

SERPENTINE.

La serpentine est le minéral «lu'on rencontre le plus communément
dans les diverses carrières et mines de la région. Sous sa forme fibreuse,

(raniiante-chrysotile, elle constitue un protluit de grande valeur miirclmnde.
On rencontre plusieurs autres variétés de ce minéral qui sont décrites plus

bas, mais elles n'ont qu'un intérêt minéralogiqiie.

Mode de ginemenl de la i<eri>enliiie maxitire et du chrysolile.

On trouva des descriptions complètes du moiU,' de gisement de la

serpentine mussive et du chrysotile tians la région si l'on consulte le rapjwrt
de M. Cirkel' et plus particulièrement celui de Dresser. Les caractères

|)rédominants peuvent se résumer comme suit:

La serpentine massive se rencontre dans les péridotites massives sous
forme de zones ou bandes, dont les frontières du e«*)té de la iH'ridotite sont

assez tranchées et ;\ |m>u près parallèles entre eUes, c'est-à-dire <iu'elles

r('sseml>lent plutôt à des dykes par leurs contours et prennent toutes les

attitudes depuis la verticale jus(iu'à l'horizontale.

Les zones plus saillantes 'ormcnt dis p . à peu près rectilignes

(pli suivent les mêmes directinns que le svr-l . [trincipal des diaclases

dans la |)éridotite. D'autres zones cpii sont en général phis étroites et

plus irrégulières dans U-urs j)aicours, entrecoupent les autres et elles-mêmes
à toute sorte d'angles, si bien ((u'en ()uei(iues places la péridotite présente
lui réseau extrêmement compli(iué de i>aiides de .serpentine. De ces

bandes plus petites. Dresser croit <iue les uns suivent des fractures résultant
lie l'action dynami<iue d'une compression régionale et les autres des fissures

lauséc;-. par l'exfoliation.

(^uoitpie ces bandes soient assez bien earactérisc^es, la pc'iiilotite qui
s'étend de chaiiue côté est serpentini.sée justiu'à une certaine distance

et cela à un assez haut (h'gré (pii décroit peu ù peu.

La partie centrale des bandes de serpentine massive est ordinairement
oeeu|)ée par la variété fibreuse, le chrysotile; elle a aussi la forme d'un
dyke, c'est-ik-dire que se.-; frontières du ciMé de la serpentine massive, sont
à jM'u près |>arallèles entre elles et définies de manière plut(*)t traiicliée.
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